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René HUMBERDOT 


À 12 ans, connaissait l'implacable misère du foyer sans ressource du travailleur 
malade ; pour permettre à sa famille de subsister, il doit quitter ses études et devieat 
apprenti marbrier, tailleur de pierre. 


Quelques années plus tard, entré aux P.T.T,, son travail quotidien lwi permet de 
comparer Île luxe des riches, l'égoisme et la mesquinerie de la petite bourgeoisie de 
l’époque et les taudis malsains ou croupissaient les familles des travailleurs. , 


La révolte née en lui contre l'injustice sociale le poussa au syndicalisme. A 16 ans 
il était secrétaire adjoint de son syndicat : à 17 ans il était entré au Parti-Socialiste 
S.F.L.O, Depuis il n’a jamais cessé de lutter pour l'amélioration du sort des travailleurs. 


Au retour de la guerre 1914-1918 il entre à l'Ecole des Hautes Etudes Urbaines tout 

en travaillant pour vivre. Il devient secrétaire acministratif de la Sté d'Etudes et de 

ocumentation Municipale et contribue à fonder avec Henri Sellier, par la suite Ministre 

de Léon Blum, la Fédération des Municipalités Socialistes de France dont il fut un des 
premiérs secrétaires administratif. 

Dès 1924, il entra dans le journalisme, il collabora à de nombreux journaux quoti- 
diens et hebdomadaires et depuis plus de 20 ans est collaborateur parlementaire et poli- 
| tique de la presse anglo-américaine. 

Journaliste parlementaire il est président d’une association professionnelle nationale. 

mil toujours toutes ses connaissances au service des iravailleurs, il fut de nombreuses années conseiller technique 
de la Fédération Nationale des Travailleurs de l'Etat, et devient conseiller technique du Département du Nord. Fut 
maire-adjoint de Fontenay--sous-Bois à la libération. 

Pendant l'occupation il quitte le journalisme pour devenir directeur de la Sté agricole du midi. rx 

Ancien chef de missions des Forces Françaises Combattantes, commandant de réseau « Scorpion » S.R. de « Ceux (le 
la Libération ». 

Membres de plusieurs Organismes Directeurs des Associations Nationales de la Résistance. Est Chevalier de la Légion 
d'Honneur à Titre Militaire. Croix de guerre 1914-18, Croix de guerre 1939-1945 — 5 citations — Médaille de la Résistance. 

Toujours préoccupé des problèmes de la jeunesse et des sports, alpinisie éprouvé, ancien moniteur de gymnastique est 
honoré de la Médaille d'Argent de l'Education physique. 

e sont ses compétences certaines et vérifiées et toute unc vie de dévouement, Elecrices et Electeurs, qu’il met à 
voire disposition, 

C'est à vous de choisir. Mais en toute confiance vous pouvez Voter pour : René HUMBERDOT 


que vous présente le Parti Socialiste S. F. I. O. 








Depuis trente-deux ans, André Gallinat vit à Saint-Germain-des-Champs, où il est né ! | 
le 30 janvier 1923. Fidèle à son village natal, il y gère la ferme familiale, si semblable, avec André GALLINAT 
ses vingt-cinq hectares, à tant d’autres de notre Morvan. 

Fidèle à son milieu, cerles, mais Ouvert à loul ce qui peut permettre à celui-ci de se 
survivre en se renouvelant. André Gallinat qui, depuis son départ de l’école communale, à 
14 ans, n’a cessé de lire, de s'instruire, est Ce ces jeunes paysans — plus nombreux qu'on 
ne le croit à Paris — qui se refusent aux vieilles routines, 

Fort de l’enseignement qu'inculquent chaque jour les mille difficultés auxquelles se 
heurte le petit exploitant, André Gallinat est devenu rapidement un syndicaliste agricole 
averti, actif, qui, par l'exemple et aussi par la plume, peut défendre la cause de la petite 
paysannerie. | : 

: ais il sait aussi d'expérience, que la jeunesse rurale aspire à autre chose qu’à une juste 
rémunération de Sés Peines : Sans compter, il se dépense dans plusieurs de ces sociétés 
d'éducation | opulaire à qui certaines de nos campagnes devront de ne pas mourir, désertées. 
Actif dans Plusieurs associations culturelles, il a fondé avec quelques camarades, une société 
Sportive toujours plus vivante après quatorze ans d'existence. 

Secrétaire général de l'Association Ré ublicaine des Paysans de l'Yonne, il apporte 
La même flamme aux activités professionne les, corporatives. Il n'est pas que le benjamin 
de Candidats Socialistes, il en est aussi l'avenir et l'espérance. ! 

Parti de la Jeunessse. le Parti Socialiste est fier de compter dans ses rangs, un jeune 
de la qualité d'André Gallinat. 

ans une équipe jeune, un homme qui voit, qui vit en jeune ! 
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PARTI 


Citoyennes, Citoyens, 

À l'heure où, dans notre circonscription : Tonnerre, Aval- 
lon, comme ailleurs du reste, tant de candidats à l'affût de 
« slogans », à défaut d'idées ou de programme, parlent de 
renouveau, de rajeunissement et d'élus soi-disant représen 
tatifs, cherchant les étiquettes les plus alléchantes pour piper 
les voix des électeurs qu'ils estiment naïfs : 

Le parti socialiste affirme que les solutions ne sont pas là. 

Certes les institutions de la 1V° République étaient loin 
d'être parfaites et devaient, et pouvaient, être révisées. 

Par leur jeu, faussé par d'immorales coalitions, il deve- 
nait impossible que la démocratie serve de couverture à des 
pratiques qui privaient le pays de Gouvernement et les Gou- 
vernements de toute autorité. 


LA DEMOCRATIE DÉEVENAIT UNE CARICATURE 


Elle n'est pas cela, elle ne pouvait demeurer cela. 

En aucun cas, d'aucune façon, la Délégation de Pouvoir 
que les élus reçoivent du Suffrage Universel ne doit aboutir 
à l’affaiblissement de la République. 

Dans la confusion, les abandons ; la déroute des esprits, 
ELLE « failli sombrer. 

Nous constatons, et l'étranger nous le clame, que ce qu'il a 
appelé le « Miracle Français » l'a sauvé. C'est-à-dire 
DE GAULLE AVEC GUY MOLLET,. 

Car sans Guy Mollet avec l'adhésion socialiste derrière le 
Secrétaire Général du Parti, De Gaulle ne serait pas venu. 

Sans la présence de ces deux hommes, apportant au pays, 
face au monde, l'un son prestige unique, l'autre son crédit 
chaque jour s'amplifiant, la République courait un péril 
grave, le Pays courait aux pires catastrophes. 

POURTANT L'AVENIR N'EST PAS ASSURE 


ll foudra encore de très longs mois pour que la France 
retrouve son équilibre ! 

Seulement, « le danger passé, oublié le Saint ». 

Dans leur aveuglement, souvent voulu, toujours intéressé, 
les soi-disant nationaux qui traitent le Parti Socialiste en 
ennemi n° 1, risquent de compromettre tout ce qui a été 
sauvé. Ainsi, têtes folles, ils font le jeu des communistes 
essayant d'affaiblir la seule digue qui Ss'interpose pour 
défendre la Démocratie et la République contre les adora- 
teurs serviles des bourreaux de Budapest et contre la faction 
des activistes de droite. 


LES FAITS SONT DES FAITS 


Le Parti Socialiste ne craint pas de confronter son action 
avec les faits. Il souhaite trouver en vous des femmes et des 
hommes qui puisent des leçons dans la réalité, parfois très 
dure, 

La Critique ne lui fait pas peur. 

Qui plus que lui, en 1956, dans une assemblée où il 
comptait tout juste 100 élus sur plus de 600, a pris coura- 
geusement ses responsabilités ! Si lourdes ! 

Qui oserait affirmer que GUY MOLLET n'a pas rempli 
noblement son devoir, amélioré la condition du Monde du 
Travail, redonné confiance au Pays et retrouvé une audience 
internationale à laquelle nous n'étions plus habitués ? 

Qui se refuserait à reconnaître que pendant 16 mois il 
a su insuffler du sang nouveau à l'Economie nationale, 
sauver l'Algérie menacée et convoitée de partout et pré- 
parer, par d'audacieuses réformes, un avenir meilleur pour 
notre jeunesse ? 

QUANT À NOTRE FIDELITE A L'EGARD DES INSTITU- 
TIONS REPUBLICAINES, ELLE A ETE PARFAITE SANS DE. 
FAILLANCE ET SANS IMITATEURS. HELAS ! 

Qu'ont donc apportés les autres partis au gouvernement 
malgré leurs engagements, même pas toujours les voix de 
leurs ministres. 

A l'heure du choix et des options le parti socialiste affir- 
mait la primauté du Travail, 


SOCIALISTE S.F.I O0. 


PACIFISTE, il recherchait passionnément, mais sané fai- 
blesse, les moyens de conjurer les dangers et, à cet effet, 
entretenait des rapports étroits avec tous ceux qu'un mêmes 
destin unit et rapproche. | 

FIDELE À SA MISSION, il préparait, avec la loi-cadre, 
sur les T. O. M. la magnifique communauté des peuples 
libres et associés que le Référendum du 28 Septembre der- 
nier a consacrée. 

COMPREHENSIF, ATTENTIF au lent cheminement des 
idées, le Parti socialiste avait recomnu par la voix de GUY 
MOLLET interprète fidèle de l'esprit de ses congrès la per- 
sonnalité algérienne et décidé qu'après le silence des crmes, 
des élections libres, dans le plein sens du terme, désigne- 
raient des interlocuteurs valables avec qui elle pourrait 
définir les conditions nouvelles d'une vie commune, 

HUMAIN ET JUSTE, il avait largement amélioré la légis- 
lation sociale et accordé aux Vieux Travailleurs une répara- 
tion amplement justifiée. 

UNE POLITIQUE IRREVERSIBLE DE JUSTICE SOCIALE 
faisait franchir un nouveau pas vers la libération de 
l'homme, 

DAVANTAGE DE JOIE DE VIVRE avec le plein emploi ; 
DAVANTAGE DE LIBERTE avec la prolongation des congés 
payés. DAVANTAGE DE PERSPECTIVES avec les investisse- 
ments rentables garantissant pour l'avenir le travail des 
jeunes. 

Avec DE TELS HOMMES, LA REPUBLIQUE, COMME EN 
1936, AVEC LEON BLUM, AVAIT RECONQUIS LA 
CONFIANCE DU PAYS ET LE MONDE DU TRAVAIL Y 
RETROUVAIT SA PLACE. 

LA DROITE CLASSIQUE, LES POUJADISTES ET LES 
COMMUNISTES NE VOULAIENT PAS CELA, 

lls ont chassé GUY MOLLET et plongé, dès ce moment, le 
Pays dans l'Aventure. 

FINIE LA STABILITE MINISTERIELLE ! 

INTERROMPUE L'EXPANSION ECONOMIQUE ! 

ARRETÉ LE FREINAGE DES PRIX ! 

La conclusion était inévitable, le Pays désemparé a assisté 
passif au déroulement des évènements de Mai et approuvé, 
reconnu, dans son ensemble, l'héroïque position prise par le 
PARTI SOCIALISTE POUR SAUVER LA REPUBLIQUE. 

NE PAS RECONNAITRE CET EFFORT, NIER QUE LA 
PRESENCE DE GUY MOLLET AU SEIN DU GOUVERNE- 
MENT DE GAULLE CONDITIONNAIT LE RETOUR A UNE 
VIE NORMALE ET PREPARAIT POUR DEMAIN LE LIBRE 
FONCTIONNEMENT DES INSTITUTIONS RENOVÉES C'EST 
DELIBEREMENT FALSIFIER LA VERITE. 

Le but de ceux qui nient, qui tentent de s'approprier les 
mérites des autres est clair : faire élire une Chambre réac- 
tionnaire. 

Ils veulent, sous des étiquettes les plus diverses et sous 
couvert de l'unité française, tromper le corps électoral. 

MAIS, ON NE RESOUT PAS LES PROBLEMES ECONO- 
MIQUES, FINANCIERS ET SOCIAUX A COUPS Le CLAI- 
RON. 

Il fout les prendre résolument un à un et leur apporter 
des solutions raisonnables. 

LE PARTI SOCIALISTE CONNAIT LES BESOINS DE 
NOTRE ECONOMIE ET SON PROGRAMME MINIMUM DE 
GOUVERNEMENT EST ADAPTE AUX CIRCONSTANCES. 
AU POUVOIR, IL S'EFFORCERA DE LE REALISER, FIDELE 
AUX ENGAGEMENTS PRIS, INSENSIBLE AUX SOLICITA- 
TIONS ET AUX PRESSIONS D'OU QU'ELLES VIENNENT. 

CITOYENNES, CITOYENS, 

Gi vous voulez être représentés por un élu fidèle à votre 
volonté de renouveau, innaccessible à toutes pressions d'in- 
térêts, hors les vôtres, soucieux de la petite patrie régionale, 
mais n'oubliant jamais, d'abord, les intérêts supérieurs de 
la Nation, 


| SOCIALISTE 
VOT EZ pour le candidat du parti socialiste S.F.1.0. 





Vu, le candidat, 


AUXERRE-IMP,.TRIDON-GALLOT,313225 


René HUMBERDOT 


et son suppléant André GALLINAT 


